Comment remédier aux difficultés des élèves au collège?

I) Respecter les instructions officielles et la progressivité des programmes de la 6ème à la 3ème
Exemples
· La factorisation : en 5ème , en 4ème, en 3ème et en 2nde 

· Les équations :  en 5ème , en 4ème, en 3ème et en 2nde
· Le développement : en 5ème , en 4ème, en 3ème et en 2nde
II) Connaître les objectifs des différentes notions développées au collège

· Le calcul mental ( automatisé ou réfléchi) ou posé
· Le calcul instrumenté ( calculatrice, tableur)

· Les nombres à travers le collège

· Les règles de calculs (les relatifs,  les quotients, les priorités )
· La proportionnalité(le sens, les utilisations dans la vie courante)
III) Eviter de développer des notions hors programme  , mais bien approfondir les notions pour un meilleur apprentissage



Exemples : 

· Le produit en croix en 4ème ( pas en 5ème)

· La droite graduée à développer dès la 6ème
· Les puissances et leurs règles au programme

· La factorisation à chaque niveau.

· Réduire une somme ( de la 5ème à la 2nde).

· Les critères de divisibilité, les tables de multiplication et la simplification de fraction
·   …………..
Exemple :
Intervalles ou droite graduée
Les intervalles ne sont pas au programme de 3ème : C’est vrai que l’ensemble des solutions d’une inéquation  est plus commode avec les intervalles, mais la notion de droite graduée bien maîtrisée est plus profitable à l’élève sur plusieurs points tout au long du collège. 

Les objectifs : 

Connaître les nombres, connaître les différentes écritures d’un nombre, 

comparer des nombres, placer des points sur une droite et dans le plan.

La progressivité de la notion :

L’accent est mis sur la demi-droite graduée dès la 6ème : avec les entiers naturels, les fractions décimales, les décimaux puis les quotients

En 5ème: la droite graduée avec en plus les nombres relatifs et le repérage dans le plan.

Les compétences développées :   De la   6ème   à la    3ème 

· Comparer deux nombres.

· Encadrer un nombre  par deux entiers consécutifs

· Encadrer un nombre  par deux décimaux.

· Donner plusieurs écritures d’un même nombre.
· Donner et reconnaître la valeur exacte ou approchée d’un nombre

· Placer un point sur une droite graduée ou dans le plan : connaître les coordonnées d’un point.
Le passage Collège-Lycée

· Une bonne connaissance des nombres au collège facilite l’introduction des différents ensembles en seconde

· De plus l’ensemble des solutions correctement fait avec la droite graduée (et les crochets) est un bon tremplin pour le professeur de 2nde pour introduire la notion d’intervalles et les notations. 

IV)  Donner du sens aux règles, au calcul mental : 

Des exemples  de QCM, ROC, QROC,  Problèmes ouverts seront proposés : 
Exemples d’exercices pour maîtriser les règles
Exercice 3 :               5ème     




(sans calculatrice)
 
Appliquer les règles      
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I)   Cocher la case indiquant la valeur de x qui vérifie l’égalité : 
1°) 
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Exercice 5 :      4ème  (sans calculatrice)


Possible en     5ème  et   3èm    en adaptant
Pour faire des calculs sur les fractions, on utilise les règles suivantes :

Règle 1 : 
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Règle 3 : 
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Règle 4: 
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Indiquer la ou les règles(s) utilisée(s) pour faire les calculs suivants en cochant la ou les bonne(s) case(s) :
1°) Pour simplifier 
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2°) Pour calculer 
[image: image12.wmf]24

15

25

36

´

 et donner le résultat simplifié
(   Règle 1           (   Règle 2           (   Règle 3        (   Règle 4
            ( Aucune de ces règles

3°) Pour calculer 
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V) Maîtriser la notion de somme  et de produit 
  

(savoir les reconnaître) pour asseoir le calcul littéral : développement et factorisation

Exemple 1 :        

 3x+ 4 ;     


   x(x+1);            2x(x– 3)+ 3(x– 1)

 

x+(x – 1)(x+2) ;   
     (x+1)²  ;  

       x(x+3)– 4 ;        
a)  Reconnaître les sommes 



b)  Reconnaître les produits

Exemple 2  
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a) Reconnaître les sommes, les produits

b) Reconnaître les expressions égales

c) Reconnaître les expressions opposées (seconde)
VI) Consolider, structurer les différents notions utiles pour les calculs et problèmes

Exemple 1 : 

        Savoir développer, réduire, factoriser

Savoir reconnaître une expression développée, réduite ou factorisée

QCM : Entourer la ou les bonnes réponses
	L’expression réduite de     7x – x              est 
	7x
	6x
	7x – 1

	Quand on développe     11(2y + 5 )       on obtient
	77y
	22y + 5
	22y + 55

	Quand on développe     4x(5y - 6 )        on obtient
	20xy – 24
	20xy  – 6
	20xy – 2

	Quand on factorise   12xy – 15y + 3y    on obtient
	3y(4x – 5 )
	3y(4x – 5 + 1 )
	3y(4x – 5 + 0 )


Exemple 2: 

       Savoir utiliser le vocabulaire. 

       Savoir lire ou traduire une expression
Expressions algébriques
	Phrases à traduire en mathématique
	Expressions mathématiques

	Le tiers d’un demi est égal au quart de deux tiers
	

	L’inverse de la somme de x et de y est égal à la somme des inverses de x et  de y.
	

	Diviser un nombre m par 3 puis par 7 puis par 9 revient à diviser m par 273
	

	La somme de 15 et du double de y  vaut 97
	


Ou inversement

Exemple 3: 

       Savoir utiliser le vocabulaire. 

       Savoir lire ou traduire une expression

Exercice                               Carré, double  
a et b étant des nombres relatifs, on veut, traduire la phrase par une expression algébrique.                  Cocher la ou les bonne(s) case(s) :

1°) Un quart du carré de a :
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2°) Le double de la somme de a et de b :
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3°) Le carré du triple de b :
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Exemple 3: 

       Savoir calculer. Savoir reconnaître différentes écritures 

Parmi les expressions  ci-dessous, barrez celles qui  ne sont toujours égales pas  à  4n + 4 :

  8 ( n  ;  
n  + 3(n  + 4  ;

 n + 1 + n + 1 + n + 1 + n + 1 ; 


 (2(n + 2(n ) +  ( n + n + n + n ); 
 2SYMBOL 180 \f "Symbol"\h2 +2 SYMBOL 180 \f "Symbol"\h 2SYMBOL 180 \f "Symbol"\hn ;  

4(n + 4 )

VII) Faire le point sur les différentes actions en calcul littéral

Exemple : 

        Savoir quand on peut développer, factoriser ou résoudre.

Savoir reconnaître une équation, une expression littérale


Revenir sur le statut du signe =

	Inspiré de l’évaluation 2nde  2001
	Actions possibles
	Calculs des actions entourées
	Résultat de chaque action

	Exemple

       5x( 2y + 3) 
	Résoudre
Développer
Factoriser
	5x( 2y + 3) = 5x ( 2y + 5x ( 3 

         = 10xy + 15x
	La forme développée est

10xy +15x

	A= (3x – 5)2 + 4x(3x -  5 ) 
	Résoudre
Développer

Factoriser
	
	

	x2 = 45 – 26 
	Résoudre
Développer

Factoriser
	
	


VIII) Eviter des confusions sur « les lettres » 

Manipuler avec précaution les lettres (variables, inconnues, indéterminées, ….)

Voir le statut de la lettre (Diaporama : calcul littéral)

Faire le point dans les différentes actions rencontrées




(règles, équation, calculs, fonctions, …..)

IX) Changer certaines pratiques pédagogiques

Dans les champs « Travaux numériques » et « organisation de données » certaines pratiques sont à revoir

· Le passage de l’étude d’exemples à la règle générale : comme en géométrie bien dire que l’on admet la règle ( si on ne la démontre pas)  

· Travailler insuffisamment la technique ne permet pas l’assimilation des outils.  

· Inversement travailler uniquement la technique de manière excessive, ne permet pas non plus, l’assimilation des outils.

· Développer, comme en géométrie, le raisonnement ( utilisation des règles, des propriétés).

· Varier les exercices, ne pas proposer que des exercices purement techniques. L’acquisition des compétences doit se faire aussi par la résolution de problèmes

· Proposer des questions ouvertes ou des problèmes ouverts, pour asseoir les notions et techniques, pour donner du sens aux règles. 

· Point sur les problèmes ouverts
L’équipe de l’IREM de LYON propose la définition suivante pour le problème ouvert :                      

Un problème ouvert est un problème qui présente les caractéristiques suivantes :

· L’énoncé est court.

· L’énoncé n’induit ni la méthode, ni la solution (pas de questions intermédiaires ni de questions du type « montrer que »). En aucun cas, cette solution ne doit se réduire à l’utilisation ou l’application immédiate des derniers résultats présentés en cours.

· Le problème se trouve dans un domaine conceptuel avec lequel les élèves ont assez de familiarité. Ainsi, peuvent-ils prendre facilement « possession » de la situation et s’engager dans des essais, des conjectures, des projets de résolution, des contre-exemples.

· Point sur Les questions ouvertes 





(IGEN


 maths 12 février 2004)
Qu’est-ce qu’une question ouverte ?

Une question ouverte peut être définie comme une question :

• pour la résolution de laquelle aucune démarche n’est proposée ;

• pour laquelle plusieurs stratégies de résolution sont possibles.

A priori, la réponse à une question ouverte n’est pas donnée dans le texte ; néanmoins, le fait de donner, dans le texte, la réponse à la question posée ne « ferme » pas forcément cette question, dans le cas où aucune approche n’est proposée.

Qu’apportent les questions ouvertes en formation ?
La pratique de questions ouvertes en formation a pour but essentiel de favoriser la prise d’initiative et la démarche de recherche des élèves. Elle peut conduire à la mise en place de véritables démarches expérimentales (conjectures, essais, validation), avec ou sans utilisation de moyens informatiques ou d’une calculatrice (géométrie dynamique, tableur, calcul formel).

La pratique, en formation, de la résolution de questions ouvertes, voire de problèmes ouverts, est indispensable à l’acquisition, par les élèves, du sens même de la démarche mathématique : mobiliser les connaissances acquises, faire travailler son imagination, formuler des hypothèses et

mettre en place des méthodes de validation, enchaîner les étapes d’un raisonnement, mettre en forme une démonstration, … De plus, cette pratique donne aux élèves le goût de la recherche, développe leur motivation pour les mathématiques par le plaisir que ces recherches leur procurent. Les expériences menées, ici et là, à l’occasion des journées inter académiques montrent qu’un élève, jugé bon élève de terminale S dans le cadre d’une préparation aux épreuves traditionnelles du baccalauréat, peut être démuni devant la multiplicité des approches qu’offre, par définition, une question ouverte. Or, pour poursuivre dans de bonnes conditions des études

scientifiques, il aura besoin des qualités d’imagination et de prise d’initiative que développe la pratique des questions ouvertes.
Exemples de problèmes ouverts donnés en CE2
1) Le père de Damien collectionne les vieux véhicules (motos et voitures).Il en a 9. 


Son fils compte les roues, il en trouve 30. Combien y a -t-il de voitures et de motos ?

2)
Madame Mathématiques partage 35 pièces de 1 € entre ses trois enfants : Sandra, Pierre et Laura. 


Chaque enfant reçoit une somme égale à son âge. Il n’y a pas de jumeaux mais Sandra la plus âgée a le double de l’âge de Laura qui est la plus jeune. 


Combien reçoit chaque enfant ?

3 ) 
Ramsès a acheté des chameaux et des dromadaires tous normaux.

Il s’ennuie et compte : Il compte 21 bosses et 52 pattes. Il poste 1 soldat par chameau.

De combien de soldats a-t-il besoin pour cela ?

Peuvent-être donnés au collège en  6ème et 5ème  ; 
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